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Je suis la porte 
 

 

Seigneur, combien de fois dans nos vies écartelées, 

nous ne savons plus par où passer ! 

Quel choix faire ?  Quelle décision prendre ? 

Quel chemin emprunter ? 

Comment traverser l’épreuve, le conflit, 

la maladie, l’échec ? 

Tu me redis que, par toi,  

Je peux faire tous les passages 

quotidiens ou inattendus. 

Par toi, toutes les habitudes, rencontres, 

événements, prennent sens, 

En plus, tu me confies le cadeau 

de la liberté entière : 

Aller et venir : 

Entrer pour retrouver la source intérieure, 

pour veiller et discerner. 

Sortir pour le grand large, 

pour l’ouverture au monde et aux autres, 

qui rend joyeux et libre, dans la paix de Dieu 

Jésus, tu es la porte de ma vie ! 

 

    Alberte Delisle 
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EDITO 

La synodalité  

au cœur des efforts de renouveau de l’Église 

« La synodalité qui commence, se déroule et se termine par le dialogue (l’écoute !) est au 
cœur aujourd’hui des efforts de renouveau de l’Église », affirme le cardinal Michael Czerny 
s.j., responsable de la section Migrants et Réfugiés du Dicastère pour le service du 
développement humain intégral. 

Il est  intervenu  le 19 novembre 2021 à la conférence du chancelier au Regis College à 
Toronto (Canada).  Les participants à la conférence ont réfléchi sur le thème : « Le 
renouveau de la théologie comme dialogue de l’intérieur ». 

Chaque dialogue, explique le cardinal, « nous rappelle la volonté divine d’entrer en relation 
avec l’humanité, et cela se fait à travers (día) le Christ ; chaque parcours synodal se projette 
au-delà du temps et nous rappelle que le but ultime est la pleine communion avec Dieu, que 
nous atteindrons ensemble (syn) ». 

La première partie de notre synthèse se trouve ici : 

1. Le courage du discernement et du dialogue 

Le courage est « une qualité du cœur qui, malgré de nombreuses difficultés, soutient le 
discernement et le dialogue », affirme le card. Czerny. 

Le courage, note-t-il, signifie « ne pas se dérober à la tâche d’accroître la rencontre entre la 
foi et la science, entre l’annonce et la culture, entre les cultures et les religions, même s’il y 
a parfois un risque de confrontation ou de friction ». La volonté du Concile Vatican II 
« d’abandonner une certaine défensive ‘apologétique’ dans la manière d’aborder les études 
théologiques » a été portée « à un point de conscience plus élevé » dans la constitution 
apostolique du pape François sur les universités et les facultés ecclésiastiques Veritatis 
gaudium: « Une Église qui se comprend comme en sortie, non pas dans une confrontation 
ouverte avec la modernité, mais dans un dialogue ouvert avec le monde d’aujourd’hui. » 

Cette insistance sur le courage, explique le cardinal, « reconnaît que le dialogue et le 
discernement ne sont pas seulement des techniques ou même des stratégies, mais des 
engagements coûteux qui nous imposent constamment les exigences les plus intrusives ». 

Car « un discernement sincère », dit-il, « accepte le risque d’opter pour la volonté de Dieu 
qui veut le meilleur pour ses créatures ». « L’apprentissage et la pratique du discernement » 
peuvent inclure toute sorte de connaissances, mais « dépassant celles-ci ». Il faut se 
rappeler « toujours que le discernement est une grâce », « un don ». 

Le dialogue, quant à lui, « suppose un engagement personnel à pratiquer l’accueil et 
l’hospitalité, et à promouvoir une culture de la rencontre ». 

Le cardinal cite le pape François qui – se référant à Babel où l’on « ne comprend pas ce 
que l’autre dit » – « identifie le syndrome de Babel qui est un vrai danger » : « Ne pas écouter 
ce que l’autre dit et croire que je sais ce que l’autre pense et ce qu’il dira. C’est la peste ! », 
dit le pape. 

L’attention et le courage, souligne le card. Czerny, résument les « éléments et des critères 
qui traduisent la manière selon laquelle l’Évangile a été vécu et annoncé par Jésus et avec 
laquelle aujourd’hui aussi il peut être transmis par ses disciples ». 
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2. Le dialogue entre disciplines 

Le cardinal parle de la « théologie de l’accueil » qui est appelée, comme dit le pape 
François, « à développer un dialogue sincère avec les institutions sociales et civiles, avec 
les centres universitaires et de recherche, avec les responsables religieux et avec toutes 
les femmes et les hommes de bonne volonté » 

« Quelles exigences l’attention et le courage posent-ils aux habitudes du théologien ? » 
s’interroge le card. Czerny. 

« Une théologie de l’accueil », explique-t-il, « a besoin de théologiens qui sachent travailler 
ensemble et sous forme interdisciplinaire ». Les facultés ecclésiastiques « doivent être 
capables de lancer des recherches spécialisées qui enrichissent l’Église en facilitant 
l’échange entre les différentes identités culturelles et en explorant de nouvelles voies de 
rencontre avec la réalité et l’actualité ». « Cela demande de l’attention et du courage », 
répète le responsable de la section Migrants et Réfugiés. Il est important, souligne-t-il, 
d’intégrer « le principe vital et intellectuel de l’unité du savoir dans la distinction et dans le 
respect de ses multiples expressions, corrélées et convergentes » ». 

Les élèves, note-t-il, « commencent en mode pluridisciplinaire, par la découverte 
progressive de ce que les différentes disciplines disent sur une question ». Vient ensuite un 
mode interdisciplinaire : « cela consiste à accueillir dans ma discipline les notions et les 
modes de pensée élaborés par une autre discipline ». 

Le cardinal rappelle « un autre principe clé du pape François », à savoir que « le tout est 
plus que la partie, et plus aussi que la simple somme de celles-ci ». Ce principe se manifeste 
dans l’encyclique Laudato si’, ce « grand essai de pensée transdisciplinaire » et de « 
dialogue avec tous ». 

3. Le travail en réseau 

« Le travail en réseau », souligne le cardinal, « est indispensable dans un monde toujours 
plus interdépendant », « et, par conséquent, les problématiques de la théologie et la 
catholicité de l’Église l’exigent » : « La théologie, il n’y a pas de doute, doit être enracinée 
et fondée sur la Sainte Écriture et dans la Tradition vivante, mais cela justement doit 
accompagner simultanément les processus culturels et sociaux », lit-on dans Veritatis 
Gaudium. 

Ainsi, les facultés de théologie et les universités ecclésiastiques sont appelées, selon les 
paroles du pape François, à contribuer « à l’édification d’une société juste et fraternelle ». « 
Les questions de notre peuple, dit le pape, ses peines, ses combats, ses rêves, ses luttes, 
ses préoccupations, possèdent une valeur herméneutique que nous ne pouvons ignorer si 
nous voulons prendre au sérieux le principe de l’incarnation. » C’est ainsi que l’on peut « 
fuir les logiques auto-référentielles, compétitives et, de fait, aveuglantes qui existent souvent 
également dans nos institutions académiques ». 

La théologie, dit le pape François, doit « se conformer à l’Esprit de Jésus Ressuscité, avec 
sa liberté d’aller dans le monde et d’atteindre les périphéries, même celles de la pensée. 
[…] les grandes synthèses théologiques du passé sont des mines de sagesse théologique, 
mais elles ne peuvent pas s’appliquer de façon mécanique aux questions actuelles » 
(discours à Naples, 2019). 

4. Renouveler la théologie de l’intérieur 

Le renouveau de la théologie « en tant que dialogue de l’intérieur, explique le card. Czerny, 
exige une docilité à l’Esprit pour que le dialogue puisse avoir lieu dans tous les intérieurs 
nécessaires : à l’intérieur du monde et de la culture des gens, en particulier ceux aux 
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périphéries ; à l’intérieur de l’Église et de son histoire, surtout Vatican II ; à l’intérieur des 
différentes traditions religieuses ; et à l’intérieur du théologien ». 

« Puis-je laisser les autres s’approprier mon idée sans insister pour qu’ils pensent comme 
moi ? » se demande le cardinal. « Cette réciprocité de l’accueil de l’autre et de l’accueil par 
l’autre est le signe d’une attitude dialogique et fraternelle : chercher ensemble la vérité, sans 
prétendre la dominer. » 

Cette attitude, note-t-il, « s’épanouit dans l’oxygène du débat ». « La réflexion croyante – la 
théologie – atteint son but lorsqu’elle ouvre l’esprit dans la direction du cœur, c’est-à-dire 
qu’elle nous rend plus disposés à accueillir et à aimer, à avoir un grand cœur envers notre 
prochain », souligne le cardinal. Une théologie est « docile à l’Esprit » parce qu’elle 
« dialogue avec son contexte de vie en expansion et aime ceux qu’elle croise sur les 
chemins de la pensée ». 

Cardinal Michael Czerny s.j 

- -                      
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CLOCHER JUMET-GOHYSSART 

Horaire des offices de la semaine 

Mercredi  18h00 : messe 
Vendredi 17h à 18h : adoration 
  18h00 : messe 

Horaire des messes dominicales 

Dimanche 08h30  messe 
    11h00  messe solennelle 

Accueil paroissial (Tél. et fax : 071/35 77 24) 
Permanences : du lundi au vendredi de 9h à 11h30.  
                         et le samedi de 9h à 12h. 

Inscription pour les baptêmes et les mariages :  
Secrétariat de l’Unité Pastorale, téléphoner  
du lundi au vendredi de 9h à 12h et de 13h à 16h. 
       0472 / 97 87 68 

A partir du mois de janvier 2022 l’Adoration au Saint Sacrement de tous les vendredis aura 
lieu de 17h à 18h, suivie de la messe de 18h à 18h30. 

NOUVELLES FAMILIALES 

Est entrée dans la famille chrétienne par le baptême : 
• Ivy DUMONCEAU, fille de Benoît et de Mélissa VAN DE PUTTE, rue Puissant, 284. 

Sont retournés auprès du Père : 
• Louis PLAISANT, rue du Chemin de Fer, 29 à Dampremy.  Il était âgé de 80 ans. 

• Nicolo NOTO, veuf de Marie-Jeanne NICOLAS, avenue Village des Rivières, 8 à Roux.  
Il était âgé de 66 ans. 

• Angelo AFFLISIO, rue Charbonnel, 115A à Ransart.  Il était âgé de 82 ans. 

• Antonio CIALELLA, époux de Maddalena MUCCILLI, rue P. Janson, 130 à Dampremy.  
Il était âgé de 82 ans. 

• Jeannine ROUSSEAU, rue du Cerisier, 17.  Elle était âgée de 77 ans. 

• André SERVAIS, époux de Christine HARTENBERG, rue Léopold, 15 à Gosselies.  Il 
était âgé de 69 ans. 

• Lucienne Amandine DELVAUX, rue de Gosselies, 56B.  Elle était âgée de 54 ans. 

• Bernadette JUVYNS, épouse de Serge VANHUYZE, rue Biernaux, 6.  Elle était âgée 
de 69 ans. 

• Christian GOMEZ, époux de Linda DELMOTTE, rue du Pinson, 34/2 à Fontaine-
l’Evêque.  Il était âgé de 47 ans. 

- -                      

ERRATUM - Spites décembre 2021, En fin de page 9, il faut lire :   

Je la conclus en le citant une nouvelle fois. « Non, ce n’est pas mal de critiquer l’Église 
quand on l’aime. C’est mal de la contester quand on se tient sur la touche comme des 
purs.  
Non ce n’est pas mal de dénoncer le péché et ses dépravations, mais c’est mal de les 

attribuer aux autres seulement et de se croire innocents, pauvres, bons. » (op. cit., p.163)  

(Au lieu de :  
Non, ce n’est pas mal de mais c’est mal de les dénoncer le péché et ses dépravations, 

attribuer aux autres seulement et de se croire innocents, pauvres, bons. » . (op. cit., 

p.163) .)  
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  CLOCHER NOTRE-DAME de l’ASSOMPTION - ROUX 

Horaire des messes : 

• les 1er et 3e dimanches : célébration à 11h en l’église du Centre. 

• les 2e et 4e dimanches : célébration à 9h30 à la chapelle de la Bassée  
NB : A l’église du Centre et à la chapelle de la Bassée :  ADAL lorsqu’il n’y 

a pas de messe.  (ADAL = Assemblées Dominicales Animées par des 
Laïcs) 

Secrétariat paroissial : 
Rue Abbayes de Liessies, 1 à Roux - Tél et Fax : 071/ 45 15 22.  

Du lundi au vendredi : de 9h à 12h et 14h30 à 18h 

Maison de quartier – La Rochelle : 
Rue Abbaye de Liessies, 2 à Roux - Tél et Fax : 071/ 45 15 22 

NOUVELLES FAMILIALES 

Sont retournées auprès du Père : 

• Maria RAFFUZI, épouse de Giuseppe FIANNACA, Avenue de l’Europe, 31.  Elle était 
âgée de 72 ans. 

• Monique VALLEE, veuve de Jean-Marie PREVOO, rue d’Avernas, 20 à Hannut.  Elle 
était âgée de 82 ans. 

• Elda LEONI, épouse de Abdala BOULAOUD, rue des Goutteaux, 19.  Elle était âgée 
de 75 ans. 

• Gilberte MAYENCE, veuve de Marcel WATTIEZ, rue Marcel Autequitte, 20.  Elle était 
âgée de 88 ans. 

- -                      

 
 

ROUX – LA BASSEE 

Horaire des messes : 
• les 2e et 4e dimanches : célébration à 9h30 à la chapelle de la 

Bassée  
NB : A l’église du Centre et à la chapelle de la Bassée :  ADAL lorsqu’il 

n’y a pas de messe.  (ADAL = Assemblées Dominicales Animées 
par des Laïcs) 

 

 

 

 

NOUVELLES FAMILIALES 

Sont entrés dans la famille chrétienne par le baptême : 

• Tiziano POLOME, fils de Jean-Marie DAIX et de Cristel 
POLOME, rue Cour Sonnet, 16 à Souvret 
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CLOCHER SAINT-REMY  -  DAMPREMY 

Horaire des messes : 

Le dimanche : messe à 11h00  

Accueil paroissial  

En l’église de Dampremy, rue P. Pastur, 39 
Permanences :  

Lundi – mardi – jeudi – samedi : 8h à 11h 
Mercredi : 14h à 16h 
Dimanche : 8h à 13h  

Tél. et fax : 071/31 07 84 

NOUVELLES FAMILIALES 

Sont entrés dans la famille chrétienne par le baptême : 
• Tyson POTRIQUET, fille de Daphné, rue Anseele, 68 à Jumet. 

• Blanche FUMANTI, fille de Julien et de Julie DE BIDART, rue J. Houssière, 249. 

• Hugo VANDERMISSEN, fils de Quentin et de Laura STEELS, rue Lamoral, 11 à Jumet 

• Héloïse CONOSCENTI, fille d’Andrea et de Marie-Noëlle PLOMTEUX, rue A. Georges, 
133 à Lodelinsart. 

• Louis DEMULDER, fils de Mathieu et de Jennifer EMBRECHTS, Impasse Chausteur 
Midi, 3. 

Est retournée auprès du Père : 
• Janine POLAIN, veuve de Giuseppe LACHENA, rue Vandermeulen, 119 à Marchienne-

au-Pont.  Elle était âgée de 89 ans. 

- -                      

CLOCHER SAINT-ROCH  -  LODELINSART OUEST 

Horaire des messes : 

* le samedi : messe à 17h30  

Pour les baptêmes, les mariages et les funérailles 

Contacter :  

Le Secrétariat paroissial de Dampremy  
rue P. Pastur, 39  
Lundi – mardi – jeudi – samedi : de 8h à 11hMercredi : de 14h 
à 16h 
Tél. et fax : 071/31 07 84 
 

NOUVELLES FAMILIALES 

Sont entrés dans la famille chrétienne par le baptême : 
• Linaya DRICOT CHAUVAUX, fille d’Yvan DRICOT et de Lyona CHAUVAUX, rue C. de 

Paepe, 71A001. 

• Kylian et Kanza VAN RILLAER, fils et fille de Gaëtan et de Virginie HENRARD, rue de 
Namur, 29/001 à Dampremy. 

Est retourné auprès du Père : 
• Clemente LONARDO, dit Franco, veuf d’Immacolata SPAGNUOLO, rue C. Debruyn, 116.  

Il était âgé de 72 ans.  
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     CLOCHER SAINT-PIERRE  -  LA DOCHERIE 

Horaire des messes : 

* le dimanche : messe à 9h30  

Pour les baptêmes, les mariages et les funérailles : 

Contacter :  
La maison paroissiale, place Astrid, 7  
du lundi au vendredi de 9h à 11h30.  
 071/ 32 81 20 

Eventuellement, en cas d’absence :  
Secrétariat de l’Unité Pastorale, téléphoner 
du lundi au vendredi de 9h à 12h et de 13h à 
16h 
  0472 / 97 87 68 

NOUVELLES FAMILIALES 

Sont entrés dans la famille chrétienne par le baptême : 
• Emma FERRUCCI, fille de Claudio net de Carmelina LOPRESTI, rue de Bayemont, 119. 

• Romano DE MATTEIS, fils de Renato et d’Elodie WEETS, rue des Volutes, 26 à 
Marchienne-au-Pont. 

Sont retournées auprès du Père : 
• Renée DANDOIS, épouse de Gabriel LEJEUNE, rue Houtart, 34.  Elle était âgée de 92 ans. 

• Raymonde WATILLON, veuve de jean DELIRE, rue Traversière, 62.  Elle était âgée de 95 
ans.  

- -                      
 

CLOCHER SACRE-CŒUR - TRY-CHARLY 
 

Horaire des messes : 

Dimanche : 9h30  messe chantée 
Le 1er dimanche de chaque mois à 9h30 : messe des familles 

Pour les baptêmes et les mariages 

Secrétariat de l’Unité Pastorale, téléphoner 
du lundi au vendredi de 9h à 11h et de 13h à 16h  
      0472 / 97 87 68 
 

NOUVELLES FAMILIALES 

Est entrée dans la famille chrétienne par le baptême : 
• Maevy VANDERVEEKEN, fille de Michaël et de Marine ARCOLY, rue Puissant, 254. 

Sont retournés auprès du Père : 

• Jacques LAMBILLOTTE, époux de Marcelle DEHON, rue Wattelar, 40.  Il était 
âgé de 96 ans. 

• Christiane MARSILLE, épouse de Claude PETTENS, rue Puissant, 55.  Elle était 
âgée de 85 ans. 
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Dans le Doyenné 
 
Pour Gohyssart 

A partir du mois de janvier 2022 l’Adoration au Saint Sacrement de tous les vendredis aura 

lieu de 17h à 18h, suivie de la messe de 18h à 18h30. 

Dans la Région 
 

Dimanche 23 janvier 2022 : Dimanche de la Parole. 
Les Ateliers de la Parole de la région de Charleroi vous propose une grille afin d’organiser 
un partage de vie et d’Evangile autour de l’Evangile du jour.  
Pour l’obtenir : envoyer un mail à veronique.henriet@icloud.com 

 

➢ A l’église Saint Antoine - rue de Marchienne - Ville basse 
Du lundi au samedi, à 7h30 : Prière des Laudes 
Du lundi au samedi, à 8h : Messe de semaine 
Tous les jeudis, à 18h : adoration, suivie à 18h30 de la prière du renouveau 

➢ A la Chapelle des Jésuites, à la rue de Montigny à Charleroi, la vie continue. 
Tous les jours de la semaine à 11h y compris le dimanche : Messe 

Tous les jeudis à 18h30 Messe pour les étudiants, suivie d’un moment de convivialité 

Tous les lundis à 19h : Réunion de prière de guérison intérieure : Déposer mon 
fardeau… et vivre avec Jésus 

Contact : Luc et Jaja Vanham 0467 16 30 05 
Pélerins de l’Eau Vive (www.pelerinsdeleauvive.org) 
 
 

A l’abbaye de Soleilmont 

150, avenue Gilbert 6220 Fleurus – 071 38 02 09 

Le premier samedi du mois à 14h30 : groupe « Lectio »  
 lecture méditée et partagée de l’Évangile. 

Les 2ème et 4ème vendredis du mois à 10h : groupe « Prière des Mères » 

Le 4ème jeudi du mois de 9h à 16h : « Un jour pas comme les autres »  
 S’offrir de temps à autre une journée pour se mettre à l’écoute de Dieu, pour 
 prendre un temps de recul, de prière et de silence.  
 organisé par des chrétiens de la région.   
 Inscriptions : Christian 0496 26 13 14 

Dans le Diocèse 
 
A l'occasion du 164e anniversaire de la première apparition de la Vierge à la petite 
Bernadette, le diocèse de Tournai organise un pèlerinage à Lourdes du 8 au 12 février 2022. 
Pour plus d’information : Tél. : 069 22 54 04 - pelerinages@evechetournai.be 
www.pelerinages-tournai.be 
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CLOCHER SAINT-SULPICE  -  CHEF-LIEU 

 

Horaire des messes : 

* le samedi : messe à 17h30  

 

Pour les baptêmes et les mariages 

Secrétariat de l’Unité Pastorale, téléphoner 
du lundi au vendredi de 9h à 11h et de 13h à 16h   
          0472 / 97 87 68 

- -                      

 

Hommage à André SERVAIS 

 

 

Cher Major, Cher André, 

Tu nous as réunis aujourd’hui pour t’adresser un 

dernier salut. 

Nous, c’est avant tout tes proches mais aussi tes 

amis qui en leurs titres et qualités t’ont fréquenté 

pendant tellement d’années.  Nous avons voulu 

rendre cet ultime et vibrant hommage à l’homme 

généreux que tu as été toute ta vie mais aussi à 

l’Officier d’Etat-Major que tu fus pendant 49 ans au 

sein du Tour de la Madeleine. 

Tu as servi le pays en tant que Militaire à la Force 

Aérienne jusqu’en 2009 quand tu as pris ta retraite. 

Tu fus également Volontaire à la Croix Rouge de 

Belgique. 

Tu entras dans la famille des Madeleineux en 1973 au sein des Grenadiers à cheval 

jusqu’en 1983.  Tu fis un passage chez les Vieux Mamelucks de 1984 à 1988 pour 

retourner chez les Grenadiers à cheval de 1989 à 2003.  Tu entras à l’Etat-Major en 

2005 en tant qu’Aide de Camp, fus promu Commandant en 2007 et enfin Major 

Aide de Camp de 2020 à ce jour. 

Tu nous quittes aujourd’hui vêtu de ton uniforme d’Officier du 4ème Lancier Belge. 

Ce samedi, tu as livré ton ultime bataille et tu as remis ton sabre au fourreau pour la 

dernière fois.  Quant à nous, nous nous souviendrons de l’Ami, te saluons une 

dernière fois et te disons merci pour les bons moments que nous avons eu le privilège 

de vivre ensemble. 

L’Etat-Major, les Madeleineux et tous tes Amis, te disons :  

         Au revoir André 
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                                             CHAPELLE NOTRE-DAME de HEIGNE   
 
 

                                                                          Messe dominicale à 11h 
 

NOUVELLES FAMILIALES 

Sont entrés dans la famille chrétienne par le baptême : 
Le 5 décembre :  
- Antoine MEUREE, fils de Benjamin et de Ludivine GYSBERGHS, Avenue du 

Centenaire, 22 à Montignies-sur-Sambre. 
- Andrea PAPPA, fils d’Alessio et de Stéphanie SEVEAN, rue de la Prairie, 27 à 

Fontaine-l’Evêque. 
 
 

Secrétariat de la Chapelle N.-D. de Heigne - 14, rue Houtart - 6040 Jumet Heigne 
Responsable : Clémentine Santarone : GSM : 0486.30.93.58 

Permanence au Centre paroissial de Gohyssart : de 9h à 12h et 13h à 16h   
 

Réservation de la Salle Michel d’Oultremont 

• Tous les mercredis, de 13h à 16h30 : les copines 

- -                      

La Fête de Saint Eloi 2021 en la Chapelle Notre Dame de Heigne 
Une Eucharistie  de Reconnaissance… de Mémoire. 
 
Il y a deux ans, jour pour jour, nous avions démarré notre Messe de Saint Eloi avec une 
demi-heure de retard. Nous attendions notre officiant, Monsieur le Doyen principal émérite 
Robert Mathelart…  Mais, il n'est plus jamais venu. Dieu… son Dieu l'avait mis subitement 
au repos et quelques jours plus tard, Il l'a rappelé auprès de Lui pour l'éternité. 
 

Cette messe ne peut débuter sans que nous ayons une pensée pour Robert. 
Beaucoup diront de lui qu'il était pondéré, un homme de foi qui aimait profondément Dieu 
qui le reboustait et lui redonnait espoir et courage pour que nous puissions continuer notre 
route.  Robert aimait sa Région, son Pays de Charleroi avec son Passé Industriel, sa 
Culture, ses Traditions et bien sûr son Wallon. 
Pendant près de 50 ans, il nous a rassemblés et a officié la Messe du 1er décembre dans 
notre Patois. Dans notre Association il était le référent, le sage, le pilier fort. 
 

Mais pour moi, ce qui m'avait frappé dès que j'ai connu Robert - et cela il y a près de 45 ans 
- c'était l'amabilité, la gaîté… Un ensemble de qualités qui ont fait de lui un homme 
essentiellement sociable. Il adorait causer, et sa conversation était toujours charmante : 
grave ou enjouée, cordiale ou déférente. Il savait toujours prendre le ton qui convenait à la 
société dans laquelle il se trouvait. 
Sa nature saine, bien équilibrée, foncièrement optimiste… mais d'un optimisme exempt 
d'égoïsme qui s'entretient en se propageant, qui est rayonnant et fécond… Mais en plus, il 
avait la finesse de sensibilité grâce à laquelle il avait pour ainsi dire "l'intuition des états 
d'âmes." Robert avait la parole ou le silence qui convenait, il savait être suivant les 
circonstances… empressé ou discret… Il possédait ce sens spécial, "percepteur" des 
vibrations intimes où se révèlent les dispositions secrètes de nos âmes. 
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Ce sens est réservé uniquement aux hommes dont le cœur est assez accueillant pour sentir 
vivement et exactement ce qui touche l'autre !!!  
Nous avons perdu un grand Homme.  
Notre Confrérie à également souffert du départ de pas mal de nos Membres, en quelques 
temps, je pense à Lucien Bohy, Joseph Ortogni, Gérard Richard, Willy Delin, Jean-Marie 
Lagaune. Ils sont tous dans nos souvenirs autour de Robert. 
 
Depuis près de deux ans, nos vies ont changé, nos libertés nous sont contingentées. 
Il n'y a pas dans l'Histoire de l'Humanité, une seule et même Génération autre que la nôtre, 
qui a vécu autant de bouleversements, dans tous les domaines, tant l'évolution à été 
fulgurante grâce à l'intelligence de l'homme. Rien ne pouvait nous atteindre… mais malgré 
cela, un virus s'attaqua au monde entier détruisant des millions de vie. 
Chaque jour on nous envoyait des images des 4 coins du monde, toutes aussi atroces, mais 
celles qui m'ont marqué le plus ce sont celles provenant d'Italie : des images monstrueuses 
où des files de camions frigorifiques transportaient de nuit afin de les cacher plus où moins 
à la population, des cadavres dans des endroits sans sépulture et souvent sans leurs 
familles.  Devant cette hécatombe, les gens n'osaient exprimer leur deuil, probablement que 
la souffrance était de l'ordre de l'intimité ; la tristesse se manifeste souvent avec pudeur.  
C'était la stupeur…  
Aujourd'hui encore ce virus ne manque toujours pas de carburant.  
 
Notre sort ne s'arrête pas là, ce sont les inondations de juillet qui ravagent une partie de 
notre Pays laissant beaucoup de nos concitoyens dans le malheur et la précarité. 
Tout à coup l'humain s'est réveillé.  Et nous devons être fiers de la réaction de bon nombre 
de belges qui de toutes Régions du pays ont applaudi le personnel médical, ont également 
portés aides et secours aux sinistrés.  C'est très réconfortant de voir que nous avons 
toujours en nous "le travail du cœur et de la main".   
Nous retrouvons bien là les valeurs de Saint Eloi. 
 

C'est en héritiers du Passé que depuis 102 ans les Disciples de saint Eloi de Jumet Heigne 
invitent tous ceux qui honorent ce Saint, à nous rejoindre dans cette Chapelle de Notre-
Dame de Heigne à Jumet, afin de perpétuer cette belle tradition dans un esprit de partage 
et de fraternité. 
 

Je remercie Monsieur le Curé Lucien-Pharel Massengo pour la Célébration. 
Je remercie également la Ville de Charleroi qui, au travers de ses Echevins présents 
aujourd'hui, nous a toujours apporté son soutien lors de nos moments importants, comme 
le Rassemblement de toutes les Confréries Européennes en 2007 et les Festivités du 
100ème anniversaire de notre Association en 2019. 
 
Un grand Merci, aussi, à tous les Représentants des Confréries sœurs de Tielrode, Meise 
et Laneffe… Enfin à vous tous qui êtes dans cette Chapelle, en cette période difficile, un 
très grand Merci également. 
 
Nous avons placé la Messe d'aujourd'hui sous les valeurs que nos pairs nous ont transmis 
en mettant l'accent sur l'entente, l'entraide et surtout la franche Amitié entre les hommes au-
dessus de toutes divergences politiques, philosophiques et sociales. 
Bonne Fête de Saint Eloi à vous tous. 

Benedykt Danczuk 
Président de l'Association Royale Confraternelle 

des Disciples de Saint Eloi de Jumet Heigne 
le mercredi 1er décembre 2021 
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CLOCHER SAINT-JOSEPH - HOUBOIS 

Horaire des messes 

Dimanche : 9h30 : messe  
 

Pour les baptêmes, les mariages et les funérailles 
Téléphoner au Secrétariat de l’Unité Pastorale,  
 du lundi au vendredi de 9h à 12h et de 13h à 16h – 
     0472 / 97 87 68. 

- -                
      

Texte lu en la chapelle ND de Heigne,  
lors des célébrations en hommage aux Madeleineux disparus 

OMADJE AUS MAD’LENEÛSDISPAUS 

In bia dimanche, au mwès d’juillèt, timpe au matin, 
fé co tout nwèr gnût. 

I gn’a nén ène âme dissu l’place d’Heigne 
ça, c’est ç’qui vos pinsèz. 

Pourtant choûtèz, 
Dins l’grand silence on ètind des vwès 

(citer les prénoms des disparus de l’année) 
ou bien plus loin, is sont là, tèrtous 

Fidèles au rendez-vous, 
Quatre eûres du matin. 

No vîye cloke sone, ap’lant les pèlèrins ; 
Sinte Mârîye Mad’lème les ratind. 
Pou les mwin-nér pa les vîs tch’mins. 

Ite missa est, déo gratias 

Les roudjes jockeys son d’dja su l’place 
Lauvau, in cléron sone, 
les ruwes sont plènes di djins. 
Les mârcheûs sont-st-en transe 
V’la l’Mad’lène qui s’avance… 

Mins i gn’a des trôs dins les rangs 
Et on sondje aus absents 

I faut s’fé n’réson, 
Nos-îs n’les vîront pus 

Mins tout n’est nén pièrdu 
Et t’t-a-l’eûre, fuchèz seûr, 
Qu’Is f’ront l’Mad’lène, dins l’fond d’no keûr 
Com is l’ont fé durant leû vîye 

Pasqui n’sont vrémint môrt qui les céns qu’on roublîye. 

Achille Goethals 
Pou l’Mad’lène 2020 et co des autes si ça vos plé  
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Saint Joseph, homme du silence 

Chers frères et sœurs, bonjour ! 

Nous poursuivons notre parcours de réflexion sur Saint Joseph. Après avoir illustré le milieu 
dans lequel il a vécu, son rôle dans l’histoire du salut et le fait qu’il soit juste et l’époux de 
Marie, aujourd’hui je voudrais examiner un autre aspect important de sa figure : le silence. 
Tant de fois aujourd’hui, nous avons besoin de silence. Le silence est important. Je suis 
frappé par un verset du Livre de la Sagesse qui a été lu dans la perspective de Noël et qui 
dit : « Quand la nuit était dans le plus profond silence, là ta parole est descendue sur la terre 
». Dieu s’est manifesté au moment le plus silencieux. C’est important de réfléchir au silence 
à notre époque où il semble avoir si peu de valeur. 

Les évangiles ne rapportent aucune parole de Joseph de Nazareth, rien ; il ne parlait jamais. 
Cela ne signifie pas qu’il était taciturne, non, il y a une raison plus profonde. Non, il y a une 
raison plus profonde : par son silence, Joseph confirme ce que saint Augustin a écrit : « A 
mesure que grandit en nous le Verbe – le Verbe fait homme -, les mots diminuent »1. Au fur 
et à mesure que Jésus – la vie spirituelle – grandit, les mots diminuent. Ce que l’on peut 
définir en italien « pappagallismo », parler comme des perroquets, continuellement, diminue 
un peu. Jean Baptiste lui-même, qui est « la voix qui crie dans le désert : “Préparez le chemin 
du Seigneur“ » (Mt 3,1), dit : « Préparez le chemin du Seigneur ». (Mt 3,1), dit du Verbe : « 
Il faut qu’il croisse et que je diminue » (Jn 3,30). Cela signifie que Lui doit parler et que je 
dois me taire et Joseph par son silence nous invite à laisser place à la Présence de la Parole 
faite chair, à Jésus. 

Le silence de Joseph n’est pas un mutisme, c’est un silence plein d’ écoute, un silence actif, 
un silence qui révèle sa grande intériorité « Une parole que le Père prononça, et ce fut son 
Fils – commente saint Jean de la Croix, – et il parle toujours dans un silence éternel, et dans 
le silence doit être entendu par l’âme »2. 

Jésus a grandi dans cette « école », dans la maison de Nazareth, avec l’exemple quotidien 
de Marie et Joseph. Et il n’est pas surprenant qu’il ait lui-même cherché des espaces de 
silence dans ses journées (cf. Mt 14,23) et qu’il ait invité ses disciples à faire une telle 
expérience par exemple : « Venez à l’écart dans un endroit désert, et reposez-vous un peu. 
» (Mc 6,31). 

Comme il serait beau que chacun de nous, à l’exemple de saint Joseph, parvienne à 
retrouver cette dimension contemplative de la vie ouverte précisément par le silence. Mais 
nous savons tous par expérience que ce n’est pas facile : le silence nous fait un peu peur, 
car il nous demande d’entrer en nous-mêmes et de rencontrer la partie la plus vraie de nous-
mêmes. Et tant de gens ont peur du silence, ils doivent parler, parler, parler ou écouter, la 
radio, la télévision …, mais le silence ils ne peuvent pas l’accepter parce qu’ils ont peur. Le 
philosophe Pascal observait que « tout le malheur des hommes vient d’une seule chose : 
ne pas savoir rester tranquille dans une chambre »3. 

Chers frères et sœurs, apprenons de saint Joseph à cultiver des espaces de silence, d’où 
puisse émerger une autre Parole c’est-à-dire Jésus, la Parole: celle de l’Esprit Saint qui 
habite en nous et qui porte Jésus. Il n’est pas facile de reconnaître cette Voix, qui est très 
souvent confondue avec les milliers de voix des préoccupations, des tentations, des désirs 
et des espoirs qui nous habitent ; mais sans cet entraînement qui vient précisément de la 
pratique du silence, même notre parole peut devenir malade. Sans la pratique du silence, 

 
1 Discours 288, 5: PL 38, 1307 
2 Dichos de luz y amor, BAC, Madrid, 417, n. 99. 
3 Pensées, 139. 
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notre discours est malade. Au lieu de permettre à la vérité de transparaître, elle peut devenir 
une arme dangereuse. Car nos paroles peuvent devenir flatterie, vantardise, mensonge, 
médisance, calomnie. C’est un fait d’expérience que, comme nous le rappelle le Livre du 
Siracide, « la langue tue plus que l’épée » (28,18). Jésus l’a dit clairement : celui qui dit du 
mal de son frère ou de sa sœur, celui qui calomnie son prochain, est un meurtrier (cf. Mt 5, 
21-22). Il tue avec sa langue. Nous ne le croyons pas, mais c’est vrai. Pensons un peu aux 
fois où nous avons tué avec notre langue, nous en aurions honte ! Mais ça nous fera 
tellement de bien, tellement de bien. La sagesse biblique affirme que « la mort et la vie sont 
au pouvoir de la langue ; qui aime la parole mangera de son fruit. » (Pr 18,21). Et l’apôtre 
Jacques, dans sa Lettre, développe ce thème ancien de la puissance, positive et négative, 
de la parole avec des exemples frappants et il dit ceci : « Si quelqu’un ne commet pas 
d’écart quand il parle, c’est un homme parfait, capable de maîtriser son corps tout entier. 
[…] Notre langue est une petite partie de notre corps et elle peut se vanter de faire de 
grandes choses. […] Elle nous sert à bénir le Seigneur notre Père, elle nous sert aussi à 
maudire les hommes, qui sont créés à l’image de Dieu. De la même bouche sortent 
bénédiction et malédiction. » (3,2-10). 

C’est pourquoi nous devons apprendre de Joseph à cultiver le silence : cet espace 
d’intériorité dans nos journées où nous donnons à l’Esprit la possibilité de nous régénérer, 
de nous consoler, de nous corriger. Je ne dis pas que nous devons tomber dans le mutisme, 
non, mais nous devons cultiver le silence. Que chacun d’entre nous regarde à l’intérieur de 
soi-même : souvent nous faisons un travail et quand nous avons terminé, nous cherchons 
immédiatement le téléphone portable pour faire autre chose, nous sommes toujours comme 
ça. Et cela n’aide pas, cela nous fait glisser dans la superficialité. La profondeur du cœur 
croît avec le silence, un silence qui n’est pas mutisme, comme je l’ai dit, mais qui laisse 
place à la sagesse, à la réflexion et à l’Esprit Saint. Nous avons parfois peur des moments 
de silence, mais nous ne devons pas avoir peur ! Le silence nous fera tant de bien. Et le 
bénéfice pour nos cœurs guérira aussi notre langage, nos mots et surtout nos choix. En fait, 
Joseph a uni le silence à l’action. Il n’a pas parlé, mais il a agi et nous a ainsi montré ce que 
Jésus a dit un jour à ses disciples : « Ce n’est pas en me disant : “Seigneur, Seigneur !” 
qu’on entrera dans le royaume des Cieux, mais c’est en faisant la volonté de mon Père qui 
est aux cieux. » (Mt 7,21). Paroles fécondes quand nous parlons et avons en souvenir cette 
chanson « Paroles, paroles, paroles… » et rien de substantiel. Silence, parler juste, parfois 
se mordre un peu la langue, ça fait du bien, au lieu de dire des choses stupides. 

 

Concluons par une prière : 

Saint Joseph, homme du silence, 

toi qui, dans l’Évangile, n’as prononcé aucune parole, 

apprends nous à nous abstenir de paroles vaines, 

à redécouvrir la valeur des mots qui édifient, encouragent, consolent, soutiennent. 

Sois proche de ceux qui souffrent des mots qui blessent, 

comme les calomnies et les médisances, 

et aide-nous à toujours unir nos paroles à nos actes. Amen. 

PAPE FRANÇOIS  
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La « Lettre du Brésil» de Thierry Bierlaire 

Prêtre « Fidei Donum » dans la paroisse de São Tiago do Iguape, l'abbé Thierry Bierlaire 
évoque la fabrication de briques, la pandémie de Covid-19 au Brésil et donne des nouvelles 
de sa paroisse. 

Âgée de 22 ans, Larissa habite dans le village de Mojú (en langue indienne : « rivière des 
serpents »). Il y a quelques années, Larissa s'est étonnée de l'odeur de gaz qui envahissait 
la maison familiale et d'autres maisons du village. Elle a découvert que cette odeur provenait 
des déchets qui avaient été employés pour remblayer et aplanir le terrain destiné aux 
fondations des maisons. Cette situation rendait les terres instables et provoquait des 
fissures dans les maisons. 

Par ailleurs, intelligente et toujours attentive aux mauvaises odeurs, Larissa a observé les 
nombreux açaiers de son village : les arbres fruitiers qui produisent les açaís, dont le noyau 
contient de la lignine, une substance rigide, lente à la décomposition, et qui dégage du gaz 
méthane. Larissa partage sa réflexion : « J'ai établi un lien entre mes deux perceptions des 
mauvaises odeurs. En cherchant une solution peu coûteuse pour les fondations des 
maisons du village, j'ai découvert que le noyau d'açaí était la matière première idéale. En 
effet, sa composition est résistante et malléable, pouvant prendre la forme de briques. Donc, 
l'idée consiste à utiliser le noyau du fruit pour construire des maisons solides au profit des 
gens modestes ». 

La méthode de fabrication des briques passe par plusieurs étapes. Larissa a reçu l'aide des 
jeunes de Mojú pour cueillir les açaís, extraire les noyaux, les sécher, les cuire et les broyer 
avec un pilon. La pâte obtenue est mélangée à de l'argile et transformée en briques. Larissa 
prend la parole : « Pour parvenir au résultat final, l'intervention de divers groupes de 
personnes est nécessaire, à plusieurs niveaux. Tel est le sens de la réflexion scientifique : 
la fraternité pour améliorer la réalité ». 

La fabrication des briques en est encore au stade artisanal, dans une salle paroissiale de 
12 mètres carrés, également mise à la disposition de la formation scientifique des enfants, 
des adolescents et des jeunes. Dotée d'un brevet, Larissa a signé un contrat avec 
l'Université Catholique de Salvador, afin que soient étudiées les formules de mélange 
d'açaís pour les briques, les tuiles, les dalles et les mortiers. Larissa a aussi signé un contrat 
avec la Paroisse São Tiago, afin que sa découverte soit intégrée dans les projets 
d'amélioration des conditions de logement. 

➢ La pandémie dans la vallée de l'Iguape 

Éparpillées dans des lieux isolés de la vallée de l'Iguape, les populations indiennes ont été 
les groupes les plus exposés à la pandémie de Covid-19. Le principal motif en est la 
précarité du système de santé auquel les indiens peuvent accéder. Il y a d’autres motifs : la 
distance jusqu’aux postes de santé, le manque d'équipements de ceux-ci et la mise en 
commun d'objets dans les maisons collectives des indiens. Pour une plus grande protection 
des populations indiennes, il faudrait que les bûcherons, les prospecteurs et les aventuriers 
respectent les terres qui entourent les villages des indiens. Sofia, paroissienne, s'exprime : 
« Au cours de ces derniers mois, la Paroisse São Tiago a demandé, à la préfecture locale, 
un renforcement des mesures de protection en faveur des indiens. Notamment : l'installation 
de barrières sanitaires, la possibilité de réaliser facilement des tests PCR, ainsi que la 
fourniture de vitamines et de produits d'hygiène ». 

Leonardo, médecin, poursuit : « Le ʽʽixtiwaʼʼ est le nom que les indiens donnent au 
coronavirus. Celui-ci peut devenir un véritable fléau, anéantir des chefs tribaux et 
désorienter des populations entières. La pandémie a surpris tout le monde ; cependant, les 
populations indiennes méritent une attention particulière. Quand un indien meurt, une partie 
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de ses histoires et de ses connaissances meurt également. Et l'une des plus grandes 
connaissances des indiens est justement celle qui concerne la médecine naturelle ». 

Alors que la ̔ ʽmédecine scientifiqueʼʼ a beaucoup progressé, la ̔ ʽmédecine naturelleʼʼ prévaut 
parmi les indiens, à cause des difficultés d'accès à la médecine scientifique. Les 
communautés indiennes recourent à des tisanes et à des mélanges proposés par des 
guérisseurs. Ces breuvages viennent de la mémoire collective des communautés, qui ont 
surmonté d'autres maladies. La médecine naturelle est l'atout que les chefs ont tiré de leur 
jeu quand des institutions ont voulu les aider à chercher des solutions face à la pandémie. 
Le chef Caramuru explique : « Les ʽʽremèdes de la forêtʼʼ sont les breuvages que nous 
préparons avec ce que la flore et la faune nous donnent. Nous les prenons au cours de 
rituels. La Paroisse est notre intermédiaire, afin que notre savoir parvienne au Ministère de 
la Santé et aux institutions scientifiques ». 

À la mi-juillet 2020, quand la pandémie de covid-19 a paralysé les neuf écoles de la Vallée 
de l'Iguape, deux grandes alternatives ont été mises en place. La première : aux grilles 
fermées des écoles, les parents ont commencé à recevoir les denrées habituellement 
destinées à leurs enfants. La seconde alternative : les cours ont commencé à être donnés 
en distanciel, au moyen de photocopies, car les familles ne possèdent pas d'ordinateur. Ce 
processus a été vécu avec difficulté par la majorité des élèves. En février, à la rentrée des 
classes qui suivra les vacances d'été, un vaste projet de récupération des divers retards 
sera nécessaire. Les cours seront alors donnés de manière alternée (un jour oui, un jour 
non) pour des groupes limités d'élèves. 

➢ Autres nouvelles de la paroisse 

Il faut rendre hommage aux responsables et aux amis de l'a.s.b.l. Ociriz, qui accompagnent 
et encouragent les divers projets d'entraide développés dans la Vallée de l'Iguape. 
Soucieuse de paix et de justice parmi les peuples, l'a.s.b.l. Ociriz agit avec une grande 
compétence. Par ailleurs, si les services postaux ont bien fonctionné, ils ont délivré, de ma 
part, un message de remerciement à chaque personne ayant effectué un don, au premier 
semestre de l'année, en faveur des projets d'entraide. 

Les paroissiens des villages d'Opalma et de Bela Vista rendent infiniment grâce à la Divine 
Providence, pour la reprise, depuis le mois de mars, des travaux de restauration de leurs 
chapelles. Au début de l'année 2011 (!), une première réunion avait reconnu l'état de 
délabrement et d'insalubrité des chapelles, ainsi que la nécessité de débuter les travaux 
«dès que possible». 

Le soir de Noël, de nouveau, nos cœurs s'ouvriront à l'espérance, en contemplant la gloire 
divine cachée dans la pauvreté humaine. Accepter un tel paradoxe, c'est découvrir l'Amour 
qui transforme l'existence. Prenons la main que nous tend l'Enfant de Bethléem !  Une main 
qui ne veut rien nous enlever, mais seulement nous donner. Joyeux Noël !  Heureuse 
nouvelle année ! 

Padre Thierry Bierlaire. 

thierry.bierlaire@hotmail.com  

Rua Democrata 14, Dois de Julho, 40.060-100 Salvador, Bahia, Brésil 

Tél.: 0055/71/999.74.38.66. 
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   MOMENT DE DÉTENTE 

Solution des jeux du mois précédent :    

 

            
 

Mots mêlés : Trouvez le mot mystère 

 
 

ACHAT – AGENDA - AUTOMNE - BABYSITTING - CAHIER - CALCULATRICE - CANTINE 
- CARTABLE - CLASSE - COLLEGE - COPAINS - CRAYON - ENTRER - FEUTRE - 
FIGURE - FRAICHEUR - GOMME - GOUTER - INSTITUTEUR - LISTE - LIVRE - LYCEE - 
MAITRE - MATIERE - MERCREDI - MINUTIE - PARENTS - PRECIS - PUNIR - 
RECRATION - REGLE - RENTREE - REVEIL - SEMAINE - SCOLARITE - SPORT - TRAC 
- TRAIN - TRAVAIL - TRIMESTRE  

 

Vous trouverez la solution de ce jeu dans le prochain numéro de Spites  
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